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Fig. 4. Percent vegetation cover for total trees, shrubs and herb/grasses as well as
two common native shrubs salal and ocean spray across low (L), moderate (M) and
high (H) deer density islands. Bars represent 95% credible intervals.

up to 140 stems per shrub on high deer density islands (Fig. 6).
Likewise, the total number of stems 0–5 cm in diameter increased
substantially with deer density (Fig. 6), reflecting ocean spray’s
coppicing response to browsing pressure. The number of stems
at larger diameters was similar between islands grouped by deer
density. The mean height of ocean spray was also similar across islands
(low deer density, mean estimate 3.2 m (95%CI 2.4–4.0);
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Of a total of 53 bird species recorded on 18 islands, 34 were detected often enough to undergo analysis. Equal numbers of resident and migrant species were classified a priori as strongly and
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Indices structuraux :
- Pression de broutement
- Croissance (âge et hauteur)

Environnement
(Ouverture lumineuse)

Classification

Taux de croissance

3) Mesures d’indicateurs structuraux sur les juvéniles
sapins baumiers et mesures environnementales

Taux de croissance (cm/an)

2) Objectif: estimer l’effet du broutement sur la
croissance à partir de la structure de juvéniles

4

Type architectural avec un arrêt de la croissance en hauteur
dû à un broutement intense et chronique

I. Analyses structurales pour trouver des indicateurs de
la croissance en hauteur annuelle et utilisation de la
dendrochronologie comme outil de validation

Fig 1. Classification préliminaire selon le taux de croissance de juvéniles broutées à partirPression
d’un arbre
de régression
lumineuse
décisionnel (individus réalisés n = 38 et attendus n = 150). Le broutement et une faible disponibilité lumineuse sont
7
les principales pressions pouvant diminuer la croissance et modifier significativement l’architecture. Des mesures
environnementales seront ajoutées à l’été 2016.
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II. Analyse architecturale comme proxy de l’historique de
broutement : l’apex pour les pressions récentes et la
tige principale pour les pressions anciennes

Taux de croissance moyen (cm/an)

Hauteur

Pression de broutement

Nb d’évènements de broutement

Branches internodales
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Fig 2. Mesure d’importance de variables produites avec une forêt décisionnelle qui supporte la compréhension de
l’arbre de classification.

5) Perspectives
a) Appliquer la classification à la population de sapin de la Seigneurie de Beaupré et
estimer le retard causé par l’orignal de la régénération forestière.
b) Introduire la classification au suivi de la végétation au Québec lors des inventaires
du réseau de placettes permanentes.
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III.Inventaire de données environnementales concernant
la densité du peuplement et l’ouverture lumineuse
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